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connaitre les clauses pour qu'il en informe le gouvernement de Sa Saiu-
tete.

J'espere que la cour de Rome apprecicra nos motifs et les garanties que nous

avons stipulees dans son interet. Si, au premier abord, eile etait disposee ä voir
d'un ceil peu favorable les arrangements que nous venons de conelure avec une

puissance dont la separe encore le souvenir de recents griefs, Ia signature de la

France lui donnera du moins, nous n'en doutons pas, la certitude de la loyale el
sincere execution des engagements du 15 septembre.

Agreez, etc. Drouyn de Lhuys.

Pour complöter la serie de ces documents il conviendrait encore
d'y comprendre la depeche que M. Drouyn de Lhuys ne peut avoir

manque d'adresser, ä cette occasion, ä l'ambassadeur francais äVienne.
Mais celte piece n'est pas encore connue.

Ces övönements ont cause, comme on devait bien s'y attendre,
beaucoup d'emotion en Italie. La ville de Turin s'est alarmee sur ses

interets munieipaux, et de regrettables troubles ont eu lieu les 19,
20 et 21 septembre. La troupe a du faire feu pour le maintien du bon

ordre, et l'on a eu ä deplorer environ 300 victimes. Ün nouveau
ministere, pleinement decide ä realiser la Convention, a et« constitue

sous la presidence du genöral La Marmora, avec le gönöral Petiti ä

la guerre. La rentree au pouvoir de ces deux illustrations de Tarmee,
et l'appui donnö immediatement au ministere par tous les patriotes
intelligente de l'Italie, par M. Ricasoli entr'autres, ont suffi ä retablir
la confiance et l'ordre. Les mesures sont actuellement prises pour le
transfert tres-prochain du siöge des principales autorites de Turin ä.

Florence.

GUERRE D'AMERIQUE.

Depuis quelques jours, c'est-ä-dire dans la derniere semaine de

septembre, les Operations ont ete reprises avec enlrain en Virginie.
Le gönöral federal Sheridan, qui opere dans la valiee de

Shenandoah, a battu deux fois et de la maniere la plus brillante son
adversaire, le general Early. II s'est avancö ensuite jusqu'ä Staunton et

doit pousser, de lä, sur Lynchburg, aussitöt qu'il aura repu quelque
renfort.

A peu pres en meme lemps, la grande armee du general Grant,
sur le James River, s'est aussi mise en mouvement. Elle agit toujours
des deux cötes du fleuve, contre deux objeetifs ä la fois, contre Richmond

et contre Petersburg. Malgre une reparlition aussi vicieuse de

ses forces, le general Grant n'a pas encore eu de revers serieux. Les

deux corps des generaux Ord et Birney, s'avancant dans la direction
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de Richmond, se sont cmpares de quelques points avantageux et se

sont etablis, le 30 seplembre, Ord ä Chaplin-Farm, Birney plus ä

droite, ä Newmarket, c'est-ä-dire sur une ligne dislante d'environ
deux lieues de Richmond.

Aux alentours de Petersburg, Meade et Warren firent aussi des

progres et s'emparerent entr'autres de la posilion de Poplar-Grove-
Church. On s'attend ä des actions decisives dans celle rögion sous

peu de jours.
Le general Sherman lient toujours ä Atlanta, au centre de la Geor-

gie ; il s'y fortifie et s'y approvisionne, en atlendant que des

renforts lui permettent d'aller plus loin.
L'amiral Farragul, loul en continuant ä bioquer Mobile par une

escadre, parait s'etre dirige, avec le gros de ses forces, sur un point
encore inconnu.

Mais la plus grande Operation en cours est celle de l'ölection presi-
dentielle, qui sera deeidee le 8 novembre. Deux candidats restent en

presence : d'un cöte, le president actuel, M. Lincoln, porte par le
meme parti qui l'avait eleve il y a quatre ans, par le parti republicain,

auquel se sont rattaches les abolitionnistes de toules nuances, et
de l'autre le general Mc Clellan, bien connu de nos lecteurs, porte
par les demoerates.

Ces deux partis, leurs masses au moins, veulent egalement l'Union;
mais le parti democratique sacrifierait ä la restauration de la paix
materielle et ä la rentree des Etats du Sud, la question tout entiere
de Tesclavage; il reviendrait meme en arriere sur les mesures qui
ont ete ordonnees ces dernieres annees en faveur de l'emancipation.

Dans cet etat des choses, nous avons ä peine besoin d'exprimer de

quel cöte vont nos voeux. Malgre la haute consideration personnelle

que nous professons pour le general Mc Clellan, malgre la profonde
estime que nous avons pour ses talents militaires, malgre les justes
plaintes qu'il peut elever contre l'acharnement anli-palriotique avec
lequel l'administration actuelle l'a entrave dans sa campagne de 1862,
au lieu de le seconder, nous pensons que le president Lincoln doil
etre proroge jusqu'ä la fin de la crise, et que, meme avec les
defauts que nous lui reconnaissons, il sera plus propre ä sauver le pays
que tout autre mis maintenant ä sa place.

D'immenses progres ont ete en somme realises par celte administration

en vue du retablissement de la paix sur des bases solides et
durables. Les trois-quarls du Sud sont aujourd'hui non-seulement re-
conquis, mais purges pour l'avenir de la plaie de Tesclavage. II ne
reste plus qu'un quart du pays rebelle ä soumettre, la Floride, les

deux Carolines et la Virginie. Voudrait-on s'arreter si pres du port?
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Voudrait-on abandonner la partie el perdre le fruit des enormes
sacrifices de sang et d'argent faits jusqu'ici? Or Iel serait le resultat

trop reel d'une victoire du parti democratique dans la prochaine
lutte du scrulin.

Sans doute la paix pourrait cn sortir, mais une paix precaire,
ephemere, qui ramenerait une guerre plus terrible au bout de quelques

annees, et qui, par consequent, serail en realite plus fatale au

pays que la Prolongation, encore pendant quelque temps, de l'etat de

guerre present.

LES FORTIFICATIONS D'ANVERS.

Cette question si importante pour la Belgique, et qui est aussi suivie
de la Suisse avec un vif interet, s'est de nouveau presentee devant
les Chambres beiges au commencement du mois dernier. Nos lecteurs
nous sauront gre sans doute de complöter les pröcödentes donnees de

la Revue militaire suisse sur ce sujet en leur meltant sous les yeux
Tinstructive discussion qu'elle vient de provoquer. Cette discussion a

donne gain de cause au gouvernement, comme on pouvait s'y attendre

apres les arguments aussi justes qu'eloquents de M. le ministre de la

guerre.
Voici le compte-rendu de la seance du 3 septembre de la Chambre

des reprösentants, sous la presidence de M. Vandenpeereboom.
L'ordre du jour appelle la suite de la discussion du projet de loi

allouant au departement de la guerre un credit de 5,575,000 francs

pour l'achevement des Iravaux d'Anvers.
M. Chazal, ministre de la guerre, constate tout d'abord que le

credit qu'il demande n'est pas une nouveaute, que c'etait une döpense

prövue depuis longtemps. En effet, l'expose des motifs n'est guere
que la reproduetion d'explications dejä donnees ä la Chambre et au
Senat. Des le debut de l'execution des travaux, il estimait que la

depense serait de trois millions plus elevee qu'on ne l'avait prevu. II

ne pense donc pas avoir manque de franchise, il n'aeeepte pas le

reproche qu'on lui a fait ä cet egard. II cite ä ce propos le langage de

M. Dechamps, alors que celui-ci disait que les travaux seraient
termines sans depenser les credits votes ou annonces.

II y a loin de cela ä l'exageration qu'on a montree dans Tapprc-
cialion du coüt des fortifications d'Anvers. II ne doute pas, du resle,

que la Chambre ne rende justice au departement de la guerre, en ce

point qu'il n'est pas d'entreprise aussi colossale, menee si bien ä

terme, sans un plus grand ecart des provisions. II espere cette justice,
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